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Ils crient avec le Secours islamique, Emmaüs, Médecins du
monde, Secours catholique, Amnesty international, Cimade, CFDD
Terre solidaire… pour réclamer que la France ouvre grand ses
portes aux réfugiés syriens.

On relèvera ce passage extraordinaire dans l’argumentation :
“Le  Haut-Commissariat  des  Nations-Unies  pour  les  Réfugiés
 (HCR) a appelé les Etats de l’Union Européenne à prendre leur
part  dans  cet  effort  d’accueil,  en  plus  des  efforts
considérables  consentis  par  les  pays  limitrophes  (Turquie,
Liban, Jordanie, Irak)”.

Il se trouve que, quant à nous, il y a des lustres que nous
appelons les pays limitrophes de la Tunisie, de l’Algérie, du
Maroc, d’Egypte… à accueillir les ressortissants de ces pays
qui se précipitent chaque année par centaines de milliers en
Europe et notamment en France. Nous appelons même les autres
pays musulmans (il y en a 57 !) à accueillir les réfugiés
économiques et politiques des autres pays musulmans.
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En vain.

Alors nous n’avons pas d’état d’âme à dire que nous avons déjà
trop donné et que le Moyen Orient qui a les moyens d’investir
en France devrait commencer par accueillir les membres de la
oumma…

Par ailleurs qui sont ces réfugiés qui quittent la Syrie ? Des
pro Assad persécutés par les islamistes dans les secteurs
qu’ils  tiennent  ou  des  djihadistes  fuyant  les  troupes
régulières et prêts à venir poser leurs bombes chez nous ?

Ce n’est ni à Amnesty international ni à Emmaüs que vous aurez
la réponse. Mais gageons que même à l’Elysée on ne la connaît
pas.
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